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Cours de repetition pour moniteurs
ä Fribourg, le 25 novembre 1928.

Lorsque parvint, aux delögutis inscrits,
la circulaire traitant de l'ordre du jour
de ce cours, ce fut un grand etonnement,
du cotd feminin du rnoins: Des nceuds,
des fixations compliquees scmblaient-il, y
etaient mentioning et ces dames de se dire:
Ce n'est pas pour nous, ce travail-la; nous
n'aurons qu'ä regarder travailler les
moniteurs! De ce cöte-lä, elles eurent des

surprises

Los dölegutis, moniteurs et «trices»,
furcnt reyus it la Salle do la Justice par
M. Seiler, president central et instructeur
du cours, M. Rauber, secretaire general,
M. Hertig, president do la section de

Fribourg et M. Triebelhorn, aide-instructeur,
de Berne. La presence de notre secretaire

gtmtiral, M. Rauber, fut particuliörement
agr^able aux romands, vu le meme cours
donne it Bale ce jour.

M. Seiler souhaite ii 1'asseniblee,

composite de trente delegues romands, une
cordiale et affectueusc bienvenue. R ex-
plique quo le travail de ce jour, portant
surtout sur improvisation, avait pour but
d'enseigner ä se servir de ce que l'on a

sous la main, mais de s'en servir d'une

fayon judicieuse et, surtout, appliqini sui-

vaut certains principes et que ces prin-
cipes doivent etre les meines pour tons,
afin que l'on arrive a travailler d'un memo
accord et do meme fayon. ce qui övitera,
surtout, de compliquer les choses. Puis,
scinblant deviner la pensee do l'auditoire

feminin, il ajouta: Vous avez pu penser,
Mesdames, que la plupart des nceuds que
l'on va demontrer, les fixations entre bois,
lattes, poteaux, no seront jamais de votre
ressort? Pratiquement, peut-ötre, non. Mais
cle quelle utility incontestable sera votre
apport, votre aide, si vous etes capables
de diriger, demontrer, expliquer it des

gens inexpümenttis, de quelle fayon il faut
s'y prendre pour fixer, attacher, detacher,
tel assemblage d'objets, afin de gagner du

temps et accomplir un travail de toute
solidite, au moyen de nieuds faits avcc
möthode et precision.

La demonstration de la methode suivit:
On delivra ä chacun des participants une
ficelle et M. Triebelhorn se mit en devoir
d'enseigner, en faisant lui-meme le nceud

design^, puis, avec ensemble et au com-
mandement, moniteurs et «tiices» faisaient
les memes mouvements, les memes gestes

que l'instructeur. C'etait interessant au

possible! Depuis le simple nceud que tout
enfant comprend, jusqu'au nceud d'artificier
croise si complique, semble-t-il, et le nceud

du tisserand, et le nceud clu voiturier, ainsi

que les fixations de brelage croise, etc.:
tons furent executes avec enthousiasme,
s'il est permis d'employer cette expression.
De temps en temps, un rire fusait il la vue
d'une ficelle qui, au lieu du nceud dömon-

tre, formait un brouillamiui confus ou se

cRroulait simplement sans former de noeud...

Avec patience, MM. Seiler et Triebelhorn
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recommengaient les explications, allaient
de Tun ä 1'autre des «apprentis», ddmon-

traient ä nouveau, jusqu'ä ce que cliacun

eilt compris.
Les fixations entre bois de diverses

formes furent vite comprises par les mo-

niteurs dont, la plupart, les avaient pra-
tiquees au service militairc.

Aprbs un arret de deux heures pour le

repas de midi, les travaux recommencereut
afin de mettre en pratique les legons de

la matinde. L'exercice porta spdcialement
sur l'improvisation des secours ä la mon-

tagne. D'une fagon ingdnieuse et de toute
soliditd, on transforma une luge ä bois cn

un traineau ä dossier des plus confortables.
A l'aide de deux poteaux, que l'on « ha-

billa» avec des palelots d'hommes (les
dames no portant plus de jupe, n'ont pu
fournir d'autres vetements...), on fit un
brancard moelleux et solide. Quatre skis,
relics- entre eux par leurs courroies res-
pectives et consolides par une corde avec
nceuds d'artificicrs croisds, presentment un
brancard pour transport ä bras et pouvant
aussi etre traind. Avec un simple mais
solide rouleau de bois et une corde, ce fut un

moyen de transport ä dos. D'autres moyens
et brancards furent demontrds et l'on ter-
mina par le transport dans la couverture,
attachee d'une fagon combien solide, afin
de pouvoir supporter le poids d'un corps
suspendu!

Avant de clore cette journdc, M. Hertig,
president de la section de Fribourg, dit
avec la cordiality qu'on lui connait combien

sa section dtait heurcuse de recevoir
en sa ville les ddldguds romands pour
suivre ce cours. II fit part des bonnes
salutations de tous les membres ä leurs

hötes de ce jour. — Pour terminer, le
President central lut un tdldgramme envoye

par les participants du cours donnd ä

Bäle, envoyant leurs salutations amicales
ä ceux de celui de Fribourg. M. Seiler

prdsenta les salutations de M. Rauber, ayant
dft quitter l'assemblde avant que le cours
fut termine, puis en une dernidre allocution

pleine de chaleur et d'amdnitd, le president
central remercia les assistants d'avoir prete
tant d'attention aux instructions donnees

et recommanda expressement la pratique,
repdtde souvent, de ces enseignemonts, afin
de les avoir toujours presents ä la memoire.
Ce n'est que les saebant nons-memes « sur
le bout du doigt» que nous saurons et

pourrons enseigner dans nos sections. Re-

commandation expresse: Enseigner de

fagon pddagogique cn expliquant non seule-

ment avec les doigts mais surtout par la

parole. Puis, M. Seiler nous souhaita un
bon retour dans nos foyers et c'est aux
applaudissements envers MM. Seiler, Rauber

et Triebclhorn, pour les remercier
chaleureusement de leur ddvouement, de

leur patience et de leur abnegation, que

nous quittons la salle, ä 17 heures.

Beaucoup eussent desire visiter un peu
la ville de Fribourg si pittoresque, mais

la pluie qui tombait ä torrents fut un em-

pechement aux promenades projetdes.
Aous nous unissons, toutes les sections

romandes, pour presenter notre extrdme

gratitude au Comitd central, ä la section

de Fribourg et ä M. Triebelhorn pour leur

grand intdret et leur ddvouement ä la

cause samaritaine. A nous de reconnaltre
cet intdret en travaillant sans reläche pour
cette belle et noble cause! A. G.

« Bulletin des Samaritains ».
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